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f Quêtas pour tes grévistes 
i Dès samedi à tnidi, bon nombre Me mineuw 

trévlsles d'Ottrlcourt parcouraient le ville solll-
ntmil l'obole dei passants en faveur des 
fade» on grève. 

A u t o r i s a t i o n s d e b â t i r 
Mm1 Vve Anasnre, 8 maisons, chemin de 

Benumonl — M. Henri Leilcreq, * maisons, 

de Lunnoy — M. Bous-
_nnisons, rue ltlanche-

tilte — M. P. Pelsalte, 3 maison», boulevard 
de Miilz — M. F. ltelentnsure, magasin, bu-
n * O I et .lependances.rue du Collège — M. Henri 
Purenr, S maisons rue de la Conférence et r w 
du Congo. 
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B o u c h é e de pa in 
VM. le* membre du Comité «ont. jiri'--: •!(* ni> p: 

Dan* la journé 
•Aie do Tain a disi 
personnes et 840 pi 

D m la refuge d 

Prévoyants de l'Avenir, société civile 
de retraites 

La recette do la!27e section s'élève b Ô08 franc*. 

if", : 1,1*1 set-lion* ; IW.I80 m-ml-ic 
Capitjl inaliénable : 

| Se'*, million* 344 mill-i 74! fr. 
Les adhésions i 

;h»'(ii« mois, de 10 heures da 
K>'v;i|, li..ici dos pompiers. 

C o m b a t s de c o q s 

Septième) grand concours de coqs — 5.250 fr. 

ffî 
C o n c o u r s de ch iens ra t ie rs 

R .0 r.inl ,i midi, latirando partie il" chiem 
cal du Tcrricr-Ch 

a Séraphin le mouleur, 

p a n 

iquo chien aura £ 
ses, secondes addî 

i vu la vplcnr des 
on:;agé». 

oui le 1 
•ontreFov, i 

ll'UI CIliClH 

Trichon 

Ver«lhé. 

-.,,. entre 
11.,.!,. 

delà 

• i l» P r i x . ICO M . - . h . i l l . » d ' O r . 

SALLrT DOMINIQUE ROUSSEAUX 

TOUS LES DIMANCHES 

ot-rx. .A. iv D IBA.X^ 
M a a~mtrtt : Cavalier t fr. ; Dama 0,00 

I .«• * m :« I a < I i «••* d e I n p e a n 
flnrlres, Ulct-rcR, Eczémas, Vices du sang son) 

guéris CD peu de temps par le traitement D é 
p u r a t i f M e x i c a i n du E 

TOURCOING 
Les Hâtions municipales 

L'ETAT DE NOS FINALES 

Nous avons, dans un article précédotit, 
ex <>-<: les points priin-ipaiix que les cîee-
tems auront à cx-.imincr à la veilla des 
élections pour U renouvellement du Con-
Sf municipal. 

codant dans l'ordre que nous avons 
IT i piO, nous jetteront <Vabonl un rapide 
c up d'iBil sur U situation linsncière de 

vi l le . 
KM liiiances •ont-rlles urospères 
Oui, assurément, tt cet état de prospé-

rit indiscutable qui nous sommes heu
reux de const»ter, a pris son e^sor avec 
l'arrivée aux affaires du parti républ'cain 
à l'lUicoing, il y a de cela omiize ans. 

»vant cette l'poquo, lei finances muni-
c p des étaient dans un estez triste état; 
«i H fallait toute rainUer. des ivactionnai-
ret-. rpte les électeurs avaient définitive
ment balayés de i'Hôi>l-<ie-Ville aux élec
tions du 10 avril 1831, pour prétendre 
t]i>' b laissaient une situation ilorissante. 

1 »',ce qu'ils M"saiest en réalité,comme 
Il r niîca leurs successeurs, c'était une 
siliiation obérée, ainsi qu'on ne tardait 
pr i < le conslaler. 

i nslasoanc** du 1er octobre 1881 après 
le i'pôt parle maire (lu budget supplé-
lli i ;(ire de la a t t e a n n é e qui se s-ildait 
par un cxcéde-il de àVp 'nées fie 10.215 fr., 
un lonseiller niuniiipil, M. M'-ilin, po
sai' la question suîvanle : 

•• Ne serait il nus possible de faire eon-
• aiireauxh.11ji.ants de Tourcoing la si-
> i ittion exacte des linuiiees. On cro.t, en 
i ville que le budget se solde eu bénéfice ; 
• es articles paras dans la Gazette (Joar-
» a' réaclion.-.!iire-rléri<M! do l'apoqs*) 
» •'t'clam'nenfqueno- préd^eiwjur^nous 
lai ta eut WO.000 fr. H tm l l bon que l'on 
> «îie qu'ilest loin d'enCtro ainsi. • 

M. Haasebroiii-q. maire, répandit : 
' est d"u5iig'de faire impi iii"r le fesd-

gc i. et d'en fenvitro. un exemplaire aux 
i< (ubres du conseil; on pourrait Taire tirer 
à an nlus grand nombre d'exemplaire» et 
le islrihuer en ville. 

VON pr<Mlr<'csN(*urs ne nous o»< 
r ' i latawé NauTilrH dettes. 

• nouslais^it.s-'ml.liiil il.:̂ )t).(HK)tV., 
•<« i cette gomme était le reliquat du der-
ni r emprunt, et encore était elle prei-
<I '^itièreraentdépensée. 

, déficit HUgiiiente, car chaque jour 
Si s ;imèue d<ï nouvelles découverleo... 

' tre les dettes, l'ancien Conseil nous 
luwe des engagements pour plus de 
iQQ,000 fr.; ces engagements pri* a»ec des 
p* ticuliers pour 1 ouverture de nouvelles 
m- s «pirent le 35 de ce mois. 

' >tte situation forçait l'administration 
i ĵ "urne* momentanément des travaux 
•rweata. 

U faltett avant tout rétablir Tordra dans 

fc# lînaB*îe.s, aussi le maire, tprèn avoir 
exposé l'intention de l'administration 
d'étudier un projet de conversion et d'uni
fication de kt dette, & l'effet de sa procurer 
de nouvelles ressources sans accroître les 
charges des habitants, terminait-il ainsi : 

« Il faut d'abord liquider toutes les af-
i faires en retard. Pour le moment donc 
» la position n'est pas brillante. » 

Héfablir d'abord l'ordre dans les finan 
ces tel fut en effot l'objectif constant de 
l'administration, secondée dans cette voie 
par le conseil municipal. 

I>s budgets furent établis avec pra 
dence et les dépenses engagées en rapport 
avec les ressources dont on pouvait 
poser, 

La situation ne tarda pas a s'améliorer 
au point que les charges augmentant 
celles de l'assistance publique notamment 
dans des proportions considérables, ne 
détruisirent pas l'équilibre budgétaire, 
grâce a une certaine élasticité dans la con
fection des budgets. 

Les principes du(.on*eiI municipal de 
1881 furent, scrupuleusement conservés 
par les autres conseils républicains qui se 
sueeédérent par la suite ; et d'assez criii-

3ue en 1881 l'état de nos finances, an bout 
e peu de temps était des plus satisfai-

foisanis. 
Au lieu de déficit, chaque exercice ap

porta des excédent* considérables se chif
frant par plusieurs centaines de mille 
francs - ne devant rien à personne — et 
qui permirent de réaliser toutes les gran
des choses qui se sont laites à Tourcoing 
depuis l'avènement «les républicains. 

C'est ainsi que maigre' les dépenses con-
-ilérables de ces dernières années, en 
améliorations èe tonte nature, le compte 
y<lnm.ù;tralif du maire pour l'année 1894 
signalait uu reliquat disponible de.T/0,000 
francs, déialcation faite «le non-valeurs 
pour une sommo de 20.000 fr. en chiffres 
tais, 
L'exercice de 1895 avec les plus value 

signalées sur plusieurs de nos articles des 
recettes, viendra augmenter encore ce re
liquat. 

Donc au point de vue financier la situa
tion est excellente et à l'abri de toute cri
tique. 

H.D. 

L 'Asi le p o u r les v ieux m é n a g e s 

Dans le ••ourant de l'année dcrni<>rc le Con-
•il munit ip;.| adopta une dOlibèntlion portant 
baiij'e di> it'icains enlre l:i Vill'ï et les llos-

Cet .Vliniige. i-laît destine à pcrnieltrc le dé-

Rla< omi'iil tj>' l'iVule maternelle de la rue de 
oubail, â l'eAtt iS àHJpMSf ÉM loi ;iu\ m tii|,.-s 

par la maternité pour y établir l'asile des Vieui-

e ot dis que les locaux seront évacués 

Caisse d 'Epa rgne 

M. Victor llassebroucq, maire, s'est rendu 
jifi'a|'r.'s-midi a la Caisse d'cpin^ne. où 
.l'oi.'d- à l'installation des di re \.en\ a nommiis 
jar le «ionseil municipal, dans M suance du Ï 8 
^vrier. Ces directeurs sont : MM. Ilnroiilum-
kter, Iteatombea, Lombart, Mauriac O r d i c r , 
Salembier, Moulin. 

Soirée réc réa t ive 

L'Association amicale des Anciens élèves de 
réeaJe, rue llouehard, donnera aujourd'hui di-
nianihe 8 mars, dans l'une des rafles de l'cole 
iMalcrnelle, rue du Pré de la Baille prolongée, 

je soirée récrealiït'. ipii commencera & cinq 
îurci et demie précises. Celte son si offerte 
ii ramilles des anciens élève-* cl des élèves ae-
n'Ilenienl à. l'école, Nous en donnons plus loin 

L'affaire d ' esc roquer ie 
Nos lecteurs sont complètement au courant 

AN I in ouslam es qui ont amené l'arrestation i 
Paris d'un Tourquennois, Victor Dema.v et d'un 
prêtre interdit, 1 abbé Gruson, 

Le parque! de la Seine a adressé .Ma police de 
noire ville une demande de renseignements com-

dernier failli! se taire pincer peur escroquerie 
testé»! I Itoubaii. 

Celait à la auite de l.i catastrophe de Hall en 
Belgique où l'aert-naiil'- l'^ilei trouva la mort . 
Des comités sciaient Inrnies en vue de recueil
lir des sou* riptions pour venir en aide a la 

Or, il se trouva que Victor Dcmay se prétenta 
dans diverses maisons comme faisant part1" 

liinile; per .('m;i|ii'sltiiii'i|iieunoii 
ivojé par de 

:•• p'T o:]n:iintsiiiiii'i|ueunoioen. 
Ces deriii-'-rcs, informées, saisirent la police ; 

mis Victor Dcmay avait-il prévis la chose, il 
repas;a vivement la frontière. 

A r r e s t a t i o n s 
m m é J - B . V..., M ans, journalier, rue 

Fauiehird, avait enterre son oncle hier, et a 
retour dans son quartier il alla chercher 

querelle à un de ses voisi 
lequel il " 

domicile et proter 
nsuile l'agent Vnndeii'lri.-ssch el 

contre hii. 
— Le brigadier de police Clarist* 
ndredi soir Crandc-Piace, on indi 

présentait dons lest maisons et notamment chei 

MM. tousses et Vaneufvllle, phi 

garçon de laborat 
L-o!« ! Kiirner, :>i) ans. né a Samen (Suisse), Il 

té mainlenn sous l'inculpai ion de mendicité 

Société des Concerts symphoniques 
!.c coacert que la Société des concerts sjmphoni-

,[n. offrait hier «oir ii -- membre- |H 
'ref, dans la cour d'honneur .!•: ribttnl a. 

obtenu un réel et MitttSM snccéx. MM. Ma-

i les nuin-'ros pirùdlenient rendus, ont t 

lier h* i m. 
• m • | . . • : i : l par I. ir d .1 

«^ prefr*a tomjoora 
ro pâfiM da programi... r_. 

CléepMn; lira dM poéiuoï d amour da A. Oçor-

|U.'!tii ]«• 
fos. qui a tW hM goaté. 

Bile a asaaitfl "locale div< 

Siets : Lei Brinni/e* et IPS Seéne» pitto\ . . 
v .'ii'i. aio-i (|ua Du.m IVatis, de la corapoi 

lu dévouu directeur : H. Préd4ric Dubois, dôut 
I iDterpret.ilion a été parfiii'e e* ton» pointu ; les 

1 ohiervéos a*ec an • * • meUeatenx et 1« 
ensembles tr'* l'ien ion-hi--

Tontes ao« MhilalHSM a 
Ik'ulicrorueni ,, leUr rhel", M. Dnbois, qui peat *tr« 
Ûw * la «oci**é qu'il diripa. 

t toatpsr-

conservatolra de Lille 
d'où «lia aorlil ava| ta pu- hauta rtcompaow. 

Otte aintabt» caalstrke «aarl caarjniate avi'ai-

cellante maileidnae, possède u e vaii de contraHo 
an timbre pur et agréable Kile a dit avec on santi 

IiU >, de Saint-saana. Bann, dais ta «scanda parti* 
elle a Hé dsn» l'sjr fl- • Paul et Virginia «, de V. 
Mawi, absoinmoDt a la hautear de ses lirillanUi 
ajnalita* elles appUodiascnienti les plus clulenraus 
ont soojiga^ la fin de cas morceaux. 

U, Léon Liban, violon-solo des coicerts «ympho-
niques, a fait preuve d'an grand uleiu el d'une dei-
léntii de- doigté vraiment surprenante dans un Cott-
eevto en mi de Meadelsbon et uu Rond" < <iprUù"<' 
de Saint-Sacns avtto aecom|iagiiement 'l'orchestre, 

• la i 

lu . pas ménagé an plus vifs appiaudi 

M. l'anl Magcr avait bien voulu M S%SJBS 
aceouipagDeiuaut et a'est acquitte do sa lilcho i 
lut le talent qu'on Ini eousaft. 
Notre concitoyen, au cours do Mie. aolrde, a j 

'une façon superbe un concerto poar piano 
rieg, al a été l'objet d'une ovation île* plus flat-

1 < H " ' 

fc„TSJ«î. i h:i 

VILLE DE TOI'RCdlNa 

Cond i t i on p u b l i q u e des mat iè ?^ t e x t O a s 

Setteës mniueli corn 

F é v r i e r 1401 

Sole. . . 

Hlou*set 

Loi* 
Rôle. . . . 7 
Ijinepeignco 783 
l.inie 1>I. • . 799 
lllousses . , 147 
Colon . . . 155 

Totaux, . . 1.831 

F é v r i e r I S M 

• i 

Loti 
2 

Mi 
UlouSSes 

Tolaui 

ereusrges et Lavages. 
a t a sM i Terme : 

LeDhveteurulelaC 

T . a n n o y . — Ce soir, dimanche, une magnî-
iù|iie .'ont'i'ivnco : H lœn Français en Afrique i , 
sera fuite dans la grande salle de ll ldtel de 
Ville, par M. Merrhier, prolesseur, acvétnire île 
In Société Géographique da Lille. La notoriété 
du conférencier et le réel lalent qui la earnclé-
' je lui assurent d'avance un plein succès. 

L'Association amicali- des anciens .'lèves de 
l'Ecole de LannoY 

duirc àd'eic*llcnts résullats — toutes les féliri-
lalions sont ducs d'ailleurs aux mcmluv* de la 

dont le dévouement est au-dessus 
éloge. — Un banquet terminera la 

L A N N O Y 

Café-Restaurant de l'Hôteîtie-TOle 

le confort désirable, 
Tabla d 'hôte — Consommations de 1 " choix 

CHAMBRES P O U R VOYAGEURS 

THE CHAMBARD 
u nui iantiiic m piWGjrm 

_ L I L L B 
Arrestations importantes 

Ainsi qu'on le verra plus loin, la Cour lias
ses du Nord dans son audience du S mars , 
indamnait par contumace pour banqueroute 

frauduleuse les nommés : Romain l'onseel, 
marchand de tissus, m e Racine a Lille, fc six 
années de travaux forcés ; Paul Lévieille, 72 
ans, né & FrelingWcn, marchand colporteur à 
Lille, a sept ans de réclusion et Marguerite Lé
vieille, femme Pons"el, 42 n 

autres objets ches M. Dupont, rue Paul Bert, 30, 
se mit en campagne et parvint S arrêter les 
deux hommes, ta femme put s'échapper. 

M. Quetilier, commissaire de police du 8e ar* 
rondisscnienl, fit procéder a des perquisitions à 

n Indiquée et Irouva des marchandises 
grand nombre, qu'il fit transporter au 

poste de police. 
Un mobilier complet avait également dlspaiii, 
avail été conduit h la gare deFtves ou on par-
nl a le saisir avant son départ. 
Tes arrestations ont été faites par les agents. 

PLAIES1 

"sis 
TRIBUNAUX 

Conseil de Guerre de Lille 

Dans sa dernière séance.le Conseil île tuerie du loi 
corns d'armée ,i condamné : François II irlevint,sol
dai au «c régiment d'infanterie ; vol aa prejudiee d'ut 
niliUira. Deux ans de prison. — Achifla Faseur 
;o1dalan 8e régiment d'infanterio : dé» 

lérienr en temps de paix. Dcnx *~ de prison. — 
Rémy Membre' soldat au 37c léginunt d'artillerie : 
il "•••, i lion i 1 intérieur en temps do paix.— Deux 

s de prison. — Constant Druart, soldat m 16e ba
llon de chasseurs h pied : désertion a l'intérieur 
Ic-iiip* de paix. Deux ans de prison. — .leaa Men-

Tribunal correctionnel de tille 

linlstcrj public : II. dn Bousquet do Floriaa, 

il de l'église Notre-Dama.fat averti par son 

cMint-JoMph ; nn homme était près de 
soupçonnait da voaloir la dévaliser. 

Le *acri«tai» i t mit h laffot et tit.ea effas, t a ar-

r l r u l dene t*gli«. un baume nrosfc rné à genoux, 
I s a h r u - m c m i ! , dans 1 attitude .1 «Vheur re-
pantant devant la sUlue du grand saint. 

La saerulam s'approcha da tronc, eu palpa l'on-
vsrturo « la ironva euddtte dî due, Il msperta la 
aevot personnage de la lélo aux pieds et reinarqaa 
«a« la Loche do sa veste «tait gonfle- nuire me 
sure. Il 1 apostropha en lui disant qu'il Mail nn vo-

k t t t r t t ' 

D.M. s du Till 

lui, rue 4a l'Industrie, Si 
d« Lillo m - Uadelei» 
1 US — Edgard Baodaerl, 

Décès. —Rose Oodet, 2 Sam, rue Bernard, cour 
Beinard-Spnel t — Jules Dameuu, t an. ma da 
Cartigny 141 — Marguerite Murnaer, 8 mois, llutel-
Dien ~ Jules Chous»enot|e, « ans, RtMallMaa — 

p. 88 ans, Hospiea Civil — llanri 
l'ierre de Rouhaix 4^ — I^ui» 
de la Brasserie, 

ciouille Clarist 

" " ivws» -e livrer ue a co ̂ enra kpori si le sa
cristain le lit appréhender an corps nar des ouvriers 
qui le maintinrent pendant qu'il allait prévenir la 
SanSn. Hais tout à coup le voleur leur échappa des 

i [>« . 
di-al t Kn 

i il louait 

la rcbytiuiii par mile do lape; 
vol et inl'rae-

Aloisa Ijva» 

Crisou que Mu inflige le Tribunal 
on a un arrête d'expulsion. 

ROI'R.trx 
Va j eûna homme qui forait bien de na 

boi re que de l 'eau. — Uoonoa Verachter, ~ 
chapcli.:,-. avj.l. f,u plus que l ' ctison log 1 

"' lui pour prendre l'air el «élançant 
I l une maison d > la rue Col' 
i Iroi .ièjii'; pièce. Madsm.t 
: maison, se trouvait danse 

Comme un inu Vcraehk-r se précipita sur elle et lui 
porta il-.: ,•,,:,!... .,, | u i cri.ial : - Ah ! je te tiens a. 
f_ Cette dauii- lui demanda •••• qu'il lui voulai! " 
jeune homme la regarda, enlin et lui dit que i 

il frappa sur le jeune homme. 
Vorathier a une altitude repentante; Il avait en 

le tort de bhii dùer et cou ; il ne sait importer 
la bois m, il avait eu nn moment do Jolie. f> son! 
les argument- qu invoque U- Roibe pour *a défense. 

V.ia.iii r ,t L t • • déjà condjmue pour coups a 16 fr. 

Le Tribunal a condamne Verachter ;, -ii jours do 
prison on le fai ant bénéficier de la loi Uêrenger. 

Vo l . — Ao^elc Dervaui a soustrait vers la fin de 
février ît Mm-1 Huifinn trois paire. ' ' 
chemise que cette dame avaî* —'-
i/iture. Deui mois de nrison 
Héron gci 

Outrago public ft la p u d e u r . — Pv.ni n. • iiip-
poljle fam i t opi)osi;ioii a un |ii;:eïiiml du L' iuillel 
1895 qui le condamnait pour ce délit à S mois de pri
son. Le iribunal a coniirmc celle cundannation. 

Cour d'Assises du Nord 
t o n t v a i a x 

Jeadi. j..ui( b clôture de la session, la ronr, en 
ihlioi' 'lu ntry, a prononcé par conlonia.'e «ur une 
alla ire de li.iuqueroule frauduleuse et do banque
route simple et de complicité de banqueroute frau
duleuse ou elaient inculpés Romain Fonseel, 32 ans 
ne a Uni,m,-
Lillo; IVml . Ldle ; Faut Lévieille. lï ans, né » Frelinghi 

ndcol|,tuteur a Lille ; Marguerite Leviei 
Ponseel, 32 ans, née a Arnicnii^res, ni; 

'. tissus, a Lille. 
Romani l'en <cl est condanimé a six ans 

i • : ' 

Lo rùle tl's .vsises étant épuisé, la session est 

.m r K c mok-14-Hr d o K r a y I l u u r s 
C'est par eri'eui' <i>is noa- avons annoncé que Des-

welle, rtcfeudiï |';n- M- lluhron .i'-.nt clé condamné k 
de nri'on. I,'alîaire s 'et an contraire ter-
ur lui pjv un verdict d'acquittement. 

gxoçiammt des Spectacles et Concerts 

Hippodrome de Rouba ix (tournées Albert 
Ihartier, 10e année. — Dnrcaui h 7 h. 
nars IWM, rideau à 8 li, *l4, — Par 

foijj'.du Ibéatra Déjatat, M. A. Bneaille, 

:(]-t lundi '.t 

ival. M. C. Nerat, Mm" Cl. Moine, Mlle Ly-
sisne, M. Rodes. MU- Rcguutiil, M. Maraebe, Mlle 
Vcrncv, M. l'erson. 

LE PARADIS 
Ct.'uetlic en :1 a.t-'s, par MM. Maurice llennequin, 

Paul Hilland e; Alheil H.irve, i- pr. ••nie pour la 
|)remi re lois -ur le Lln.-ù 11 ^ du l'alai- Royal. 

du « Qttli Sympboniqne Bonbaisien n. 

VtUe de Wat t r e lo s . — Dans la grande Salle 
. • PStamt, rne de la O 

darmerie. — Dimanche H mars tJft*;, a (> heures p 

A. Dcraeyer, violoniste, 1er prix dn Conservaloii 
de Lillo — A, Denis, mamioliniste, lauréat du Coi 
servatnire de Lillo — J. Watteeuvr. Le Broutenx — 
A. Csrpenlier, tort baryton, lauréat de l'école na-
tionale de Roubaix — î'. Detives, guitaristes, lau
réat dn Conservatoire de Lille — F . Magcr. pia-

Ville do Tourcoing-. — Associai! 
llonchard. — 

•i le Dentiste, dialogue 

Mil- v.oileihY— ̂ Dôvoo" 
logne, Mlle H. Antrop — Monologue comique. Mlle 
A. Lorlhiois — La Manola. boléro. Mil- .1 DaâfJ— 
Chien el Chai, duo comique. Mlle IL Antrop et A. 

nonlcl — Monologue comique. Mlle A. Lorthioia 
Deui**mo partie 

Oipci'ii, chantez! clwnr, l 'n groupe d'élèves 

ihanibre. C. Duca— Madame La grue, M 
•-,• NiÈces de la Marquise, Mlle 

% L. L* 

« de Ménage, pantominc. — Lti, Mlle H, 
• a i — KUe, Mlle M. Bonrgois. 
>iano sera tenu par Mlle Vanhantmo. 

CC VOCATIONS 

îicus asaaaUfclSsl Français. — 

wtétU da soir, cafo Delaltre. Pré^enco obliga

to i re du jour : 
1 . l 'a 

nendc. 
•J- H .clih ;i t •., 11 ries atlres-es «les -.oeit.tairel. 
.1. liéeuptiou oftaeicllu du sergent Lcdron, râpa-

•laailiraii do la Socié 
Ralliement 

akate 8 mi 
local dé la société, café Ujenae-Mailles. 

Ordre du joar : 
Réponse da Con«eil municipal ayant 

question du monument à ériger dans la cimetière, 
a la mémoire des enfants de Wisqnehal, morts ponr 
la défende dala Patrie. 

Organisation de la sonscrlptlon. 

K f * t - ( I v i l de R o B b i h U 

Malesanoee. - Farnaadi Tllwr|Wae, n * da 

E ( a l - ( Î T I I d e ToMiN-oiisa; 

Hai taancea — Jules Fouroes 

AVANT LA MI-CARÊME 
Je les ai revus aujourd'hui pour U prenaU 

foi» depuis l'année dernière, ces petits roade w 
pipier» légf» et mulUcoIorci qui font la jota et 
le divertissement du Carnaval moderne. J'ai 

r- Crniv loiui-lii _ Hék-U* 

Wauuelial — Mferia Wyudaële, 
ego — Madeloine Volt. I "" 

bertine Tcrry. l'Epinetlo — Marce 
Croix-Rouge — Madeloine Volt. I-. Marhcr, - t 

FINANCES 
Paris, 7 niaiM 1896. 

Sous | inihi.ii.'e ries coles de Londres arrivés* ei 
faction, la marrlié débute faiblement. 
Le 3 OiO ouvre ù I02.O5 ; quelques achats le re'.è 

snt ensuite h lftï.70. 
U U i\î est sans mouvement .1 106.25. 
Le Crédit Foncier remonte h 640. La elientél, 

9s obligations foncières et communales ne ralenlil 
as Sps achats; on estime que ces tilres ont encore 
ne assez larpe plus-value i acquérir. 
Le Comnloïc national d'e-conniie est calme * 

f7.50. 
La Société ilenéralo fait 518. 
•nerale est tiiée au 28 couru 
iiv celte réunion, de fixer le dividende de 
MM paf action, sur lesquels 6.8à on* «M paye- en 

octobro. 
U Crédit Lyonnais t>e tient Sa 7M.«êi 787.50. 
L'annonce de la réparlilion d'un acompto de divl-
mde de 5 francs sur les actions de la Robinsou 
anking. a provoque un mouvement de hausse qui 
poriéle litre h 186.85. Un voit dc« cours plus 
L'action de la Compagnie fr 

,,,;,, 

135 
gratuitrniet.. 
l'assemblés qu 

jhannesburg le t8 mars. 
Le Boc Auer sinscril a lit». l,a dit 

inte renfermant une foule de rensc 
ispcnsables I connaître 
l.a part d'intérêt de la Co.iin i .ri • •• 

rataa est tenue à £5. 
Total dold Extraclion va. 

_ _gotiOol 
Chnn.ins franesi 

Compa-iiif 

C Ô t T - ' ( ï . " A . . r Ut""""" 

BONS PANAMA 
I . O I S d u C O X i i i O 

n tous temps arec, faculté c 
tdilions particulières par I 

J. BULTÉ 
C o n i p t o i i * - d e C h a n g e 

ROUBAIX, 35, Rue Neuve, ROUBÀII 

ACHAT et VENTE à forfait de Titres 

négociables 
E x é c u t i o n r a p i d e de ( 

les Bourses de Pans , Lille, 
Londres, Amsterdam. 

Souscription aux L'missio 

Paiement immédiat cl sans frais des COUPONS 
présentés à l'échéance. 

BOURSE DE LILLE ET BRUXELLES 

Lille, Bruxelles, Anvers, 

— Versement, 

I.>T],érieniv n prouvé que lotîtes les hernies 
traitées au délml peuvent se guérir chef les 

ijels jeunes el vigoureux pa r l e seul fait de la 
contention purtnite sans recourir à l'opération. 
Mais h-s personne^ décidées n se faire opérer n o 
n o t i t n u l l e m e n t r u i - e e e w d ' s i l l e r p ; i s -
• e r u n t e m p s p l u s . » u m o i n s l o n p ; A 
" é < rw na*1!'* ' ""S les médecins c' chirurgiens 

s/i'-rlalif'i- s'occupant 

fectionner son sjeîaaDc à un de?ré ici qu'il peu! 
garantir la contention parfaite de loules les 
hernies, permettant aux personnes Menées dr 

Suer sans g6ne & leurs oerjnDstiona. 
n ne peul donc qu'engager tous les hernieu 

aller le consulter a ce sujet el se reii-tn 
mpte par eux-mêmes des proic ' s re-ilisr'-: pai 

M. J. Barbrj est prié, au bout d'un temps déie; 
' ' de tenir ce dernier au courant du résulli 

n, afin qu'il puisse juger par lui-même il 
la parfaite contention dans !<•-•-.;••; •<••• }••> oui 

é soumis. 
Eviter tottfr confusion. - Sien • 'orfnwer A 

M . - I . R 1 R B R Y , f « , m e d u B o i s . 

MAISON DU TAPIS 
7, Rue du Vieil-Abreuvoir 

B Q 1 1 B A 1 X 

Âmeublenicnls I 
Tentures 

Linoléum g 
Carpettes « 

Moquettes ' 

nblie trie-

. « plaisir, 
à celui des autres. Btja 
re Uu fêtes resplaodUH -

lauli's cl "il y u quelque trente ans, lorsque le 
Im'iif îr.ia parcourail Iriomphalement Ici ruas 

irté par une cavalcade mirobolaala-
cl lu\u-'!i>f et par l'élite de la cavalerie de l'a*. 
mee île Paris. Depuis longtemps, tout cela avait 
ili ;jaiic tout cela u Via il plut qu'un r'-ve et toot 
cela, ]i,irait-il, va redevenir la réalité. 

s oiinées, Paris était i 

pensait plus qu'a I 
. « r e ; car maËr* I 
a se prépare d-M* it 

<• leurs cavalcades hiato- -
nqur>n et iniriesques; ou m 
;'Ji < .i" tu.• et on y p':ii-e ei 
renouveau du Mardt-Grai on ae préparc 
puis longtemps à In Mi-Oréme prochaine. 

Je viens d'en avoir la preuve, car saen métier 
de repor lerme fait aller là ou je sais preadM 
des renaeigiiomenls intéressants, et je faiaaia 
une tournée dans les Invoira pour m in former ai 
les prépara!if pour la fête prochaine avançaient. 

Dans l'un d'eus, je ris une jeune fille chioro-
liquc a la constitution débile, dont l'air de tria-

scmblei avoir un gros chagrin. Made
moiselle, lui dis-je ; ce n'est pas pourtant la 

lomenl de se faire de la peine à la veille d'aa» 
belle fêle. » Hélas I Monsieur, me répoaèu-

lle, c'est justetnent ce qui me désole. Je M 
oorrai pas .v ossisler ; ma fatigue el mea IOTU--

Irop graiidei. je aérai obligée de 
toi lorsque j 'aurais été ai heurewae . 

la joie i 
— Ne désespères pas t; 

mettez-moi de vous raconter un fait qui va voaw 
ouvrir un nouvel horizon. 

Il y a quelque temps, j'étais a r lurue.m ^i f an -
envoyé visiter a Items une personne qui exer> . 
çait presque la même profession que VOUE, elle 
"~H repasseuse. Comme voua, elle avait euM 

ravages occaaionnéa par les vapeurs deiétè-
de l'oxyde de carbone. Je m'informai ou de-
irnit M. et Mme Bernadet, je trouvai d'abord 

lis en quelques jours aes belles c 
nnes, aes forces étaient revenues avccl 'ep-

pélit el elle ne redoutai! plus les vapeurs d'oxyde 
de carbone, gré.ce ù un remède souverain que la 
1 d lui avait fait employer. II ajouta que m 

ie me permellail de proclamer - "•"' *»-»». 

ilncioiir Wiil: ntr; sonl 
M i Ionique des nerfs; 

vralgie. paraly-
axie locomotrice, danse de Saint-Guy» 
le |.;ie, névroses, scrofule, etc. Mica re -

donnent ,1" belles couleurs aux teints pàlee, 
dam toutes le* phases d'affaihlisscment 

cliex h femme et produisent sur les tioinmes 
une aclîon eflit-'ee cotilre toutes les maladlesi 
caii ' f . . par le Kurnieni.gc physique ci mental et 
pur les exc's. Ru veule t lie/ tous les pharma
ciens, mais on peut se lei procurer au dépôt 

" pal, MM. tiablin el ' ' 

U t l 
(•aris, i & 

BAINS ROUBJISSENS 
VHO PlerredMelix 

École de Ka-lation i Eau chasÉj 
D'HIVER ET D'ÉTÉ 

Bains de Bai-gnoires. Bains à domioil» 

Douches. LaTabos. 

Hydrothérapie complète. Bain Ture. 

Ma?sage. 

0 Otietsdela Chine et du Japon ! 
lj revit cuiBitx j 

aiireauxh.11ji.ants
Dterpret.il

